
DIOCESE DE QUIMPER ET LEON 
 

 

 

 Le Roux Louis : Né le 20-12-1862 à Châteauneuf ; 1886, prêtre, professeur 

à Saint-Pol ; 1896, principal du collège de Saint-Pol ; 1902, aumônier du 

Calvaire de Landerneau ; décédé le 27-10-1906. 

Étude : Semaine religieuse de Quimper et Léon, 1906 p. 735-736. 

 

 

 

La nouvelle si inattendue de cette mort s’est répandue, samedi, dans tout le diocèse, et dimanche, à 
4 heures, pour la cérémonie funèbre, aux membres de la famille venait se joindre un grand nombre 
de confrères et d’amis du regretté défunt : la chapelle du Calvaire était absolument insuffisante pour 
l’assistance. Nous citons, au hasard de nos souvenirs : tout le clergé de Landerneau avec M. le 
chanoine Fleury, la plupart des professeurs du collège de Léon groupés autour de M. l’abbé Kerboul, 
principal, M. le Curé-Archiprêtre de Saint-Pol de Léon, M. Quidelleur, chanoine titulaire, ancien 
principal, M. le chanoine Corre, ancien professeur, MM. Les chanoines Le Duc, curé-archiprêtre de 
Morlaix, Morvan et Cozic, les religieuses du collège de Léon, plusieurs habitants dze cette bonne ville.  
C’est que M. Le Roux avait le don de se faire aimer. Professeur au collège de Léon, principal de cette 
maison au départ de M. le chanoine Quidelleur, il était sans doute remarquable par la lucidité de son 
intelligence, par la finesse de ses reparties, la distinction de ses manières, par le talent poétique dont 
Dieu l'avait doué, et qui éclate dans ses cantiques ou cantates de N.-D. des Portes, du Kreisker, de 
saint Pol de Léon, etc. ; mais la caractéristique de ce prêtre si pieux était surtout la bonté. Il aimait 
ses élèves, qui le lui rendaient avec usure, il aimait ses confrères dans le sacerdoce, les membres de 
sa famille, et surtout sa mère, pour laquelle il avait un vrai culte... Je suis moins informé du genre 
d'influence qu'il exerça au Calvaire de Landerneau, comme aumônier, lorsqu'un arrêté brutal, 
absolument injustifié, le releva de ses fonctions de principal, mais je suis convaincu que son âme 
sacerdotale aura su élever de plus en plus les religieuses vers l'idéal pour lequel elles ont tout 
sacrifié, et faire des élèves de la maison des chrétiennes à l'esprit large el au caractère fortement 
trempé.  
Cette bonté de M. l'abbé Le Roux l'aura suivi jusqu'à la mort. Souffrant depuis longtemps, il 
dissimulait ses souffrances pour ne pas inquiéter les siens. Quand sa mère et sa sœur partaient pour 
Châteauneuf pour y passer les fêtes de la Toussaint, il se garda bien de leur révéler qu'il se sentait 
plus mal. Il ne devait plus les revoir. Dans la nuit de vendredi, une congestion se déclarait et, en 
moins d'une heure de maladie, il rendait son âme à Dieu.  
Mercredi, 3! Octobre, à 9 heures et demie, a eu lieu, à Château neuf-du-Faou, sa paroisse natale, la 
dernière cérémonie funèbre...  
C… 
 
M. Le Roux (Louis-Joseph-Pierre), né à Châteauneuf-du-Faou le 20 Décembre 1862, fut ordonné 
prêtre le 10 Août 1886. Il était déjà, à ce moment, professeur au collège de Saint-Pol de Léon. 
Devenu principal du même collège, au mois d'Octobre 1896, démissionnaire en 1901, il fut nommé 
aumônier du Calvaire de Landerneau le 7 Juin 1902. Décédé le 27 Octobre 1906.  
 
R. I. P.  
 
Semaine Religieuse de Quimper et Léon, 2 Novembre 1906, p. 735.  
 

 

 


